
Åiimaitr venimeux des 1ee.

On trouve A la Martinique et à Ste. Lucie trois espèces de
serpens : il n'y a de venimeux que celui de la troisième espèce,

qui est une véritable vipère. Elle a la tête plate et triangu-
aire, et elle possède comme cette dernière, un relbrd très
reevé nutour le la tête, qui se trouve ainsi con·.èxe. On en
voit de grises, de noirâtres et de jaunes, et quelques unes ont
les écailles nuancées par une infinité de couleurs qui frappent
agréablement la vue ; niais elles sont également dangereuses,
et elles ne diffèrent les unes des autres que par leur couleur,.
On en Voit qui ont jusqu'à dix ou douze pouces de circonfé-
rence et neuf ou dix pieds de long.

Ces serpens sont pirincipalement: à craindre lorsqu'ils sont
en amour ou qu'ils ont faim, surtout si on les irrite. Les fe-
melles sont particulièrement à craindre lorsqu'elles sont plei-
nes. Elles portent des œufs aussi gros que ceux d'un pigeon,
recouverts d'une membrane assez ferme ; elles les font éclorre
intérieurement dans une espèce (le petit sac long et mince.
Elles poussent des siffleniens affreux, lorsqu'elles mettent bas,
et leurs petits ont, en naissant, environ un pied (le loncr. Ce
reptile porte une trentaine d'oufs, et chaque œuf fournit trois
petits. On peut juger, d'après cela de la multiplication pro-
digieuse de ses animaux, si, par un bienfait admirable de la
providnce, la mère n'en 'écorait elle-même la plus grande par-
tie, après les avoir mis bas.

Les serpens font leurs piqûres avec deux crocs recourbés,
d'environ un pouce (le long, gros à leur racine comme une
plume (le canard, et se terminant par une pointe aiguë. Ol
voit, dans l'intérieur de ces crocs, un tuyau qui s'ouvre dans
leur partie convexe, près de leur pointe. C'est par ce tuyau
que les serpens lancent leur venin. La sécrétion du venin doit
être très prompte, car le serpent fait quelquefois, en un clin-
d'oil, vingt piqures sur le nième animal, toutes aussi dange-
reuses les unes que les autres.

Cette liqueur resemble, par sa couleur et sa constitution, à
de l'huile d'amande douce; elle a une odeur, forte et violente,
qui frappe désagréablement l'odorat. C'est cette odeur qui
fait reconnaître à presque tous les nègres le voisinage d'un
serpent, avant de l'avoir vu. Lexaltatidn de la liqueur veni-
meuse du serpent est nécessaire pour qu'elle soit dangereuse:
lorsque l'animal est tranquille, la piqûre n'est suivie d'aucun
accident fâcheux ; et les eflets ne sont terribles que lorsqu'il est
Lirtenent poussé par la faimrr, ou qu'on l'a mis, en l'excitant,
dans de violents accès (le colère.

1) y a (eux espèces de scorpion à Ste. Lucie : un noir, qui
est fort gros, et un autre beaucoup plu, petit, qui est gristre.
Les piqures de ce dernier sont sans danger; mais celles do
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